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Mauvaise nouvelle
Quand les Cupcake Girls ont appris que le collège allait fermer deux jours pour cause de formation des profs, elles ont hurlé de joie. Pas de cours jeudi ni vendredi, ça nous faisait un week-end de quatre jours ! Moi, ça ne m’a pas plu. Je déteste qu’on perturbe mes habitudes. Ça me coupe dans mon élan !
La joie d’Emma, ma meilleure amie, est retombée quand ses parents ont annoncé qu’ils allaient en profiter pour partir camper en famille. L’angoisse ! Nous étions allongées par terre dans ma chambre à regarder des vidéos d’animaux rigolos sur YouTube lorsque Emma s’est mise à compter les raisons pour lesquelles elle n’avait pas envie de les accompagner.
— Un, les moustiques, deux, le froid, trois, le manque de confort, quatre, les toilettes communes, cinq, la nourriture…
— Six, je ne serai pas là…
— Et sept, je serai la seule fille.
Emma a trois frères. Ça fait beaucoup.
— À propos, vous partez quand ?
— Mercredi, juste après les cours. Et nous ne revenons que dimanche matin.
— Oh là, là ! Quatre jours sans toi ! Qu’est-ce que je vais faire pendant ce temps-là ? me suis-je écriée, paniquée.
Aussi bizarre que ça puisse paraître, je n’avais rien prévu pour le week-end.
— Quoique, si je réfléchis bien… Jeudi, je pourrais commencer mes devoirs. Il faut aussi que je fasse les comptes du Cupcake Club et que je rédige mon discours pour la réunion du Club des Futurs Patrons. Mais qu’est-ce que je vais bien pouvoir fabriquer les autres jours ?
— Quelle chance ! a répliqué Emma. J’aimerais tellement être à ta place…
— Alors ne pars pas ! Pourquoi tu ne viendrais pas passer ces quatre jours chez moi ? On s’éclaterait.
Emma a poussé un gros soupir.
— Ce n’est pas possible. Maman dit que c’est la dernière fois que nous aurons l’occasion de camper tous ensemble avant que Sam entre à l’internat.
— Quelle poisse !
— Et si tu organisais quelque chose avec Dylan, Alex ? m’a suggéré Emma.
— Tu rigoles ! Elle est infernale. Et elle n’acceptera jamais.
Ma grande sœur n’est pas méchante, mais elle n’aime pas me traîner avec elle et ne se gêne pas pour me le faire savoir.
— Et tes grands-parents ?
— Bien vu ! Je pourrais dormir une nuit chez eux. Je vais demander à ma mère de les appeler.
Papy et mamie vivent à une heure de chez moi, dans une adorable ferme avec des champs tout autour et même un trampoline.
— J’ai trouvé ! Propose à ta sœur de t’emmener à New York. Elle ne pourra pas refuser, pas vrai ? a suggéré Emma, avant d’éclater de rire devant l’absurdité de sa proposition. D’accord, d’accord, je me laisse emporter par mon imagination.
— En parlant d’imagination, est-ce que tu as réfléchi au dîner des parents d’élèves ?
— Non !!!
Elle a enfoui son visage entre ses mains, catastrophée.
Nous nous étions disputées à ce sujet la veille avec Katie et Mia, les deux autres membres du Cupcake Club. Cela nous arrive rarement. Notre club confectionne des cupcakes pour toutes sortes d’événements, et je peux dire que nous commençons à avoir du succès. Certaines personnes passent commande régulièrement et nous avons de super commentaires sur notre site.
Les dîners de parents d’élèves sont l’occasion parfaite pour nous faire connaître. Gagner de l’argent de poche en s’amusant est vraiment génial !
Au club, c’est moi qui gère tout. Je fais les emplois du temps, je vérifie les stocks d’ingrédients, je calcule combien coûte la fabrication des gâteaux, combien ils nous rapportent… Heureusement que je suis douée en maths et que j’aime organiser, parce que dès qu’il s’agit d’être avec les autres, je ne suis vraiment pas à l’aise. Comme dit ma mère, on ne peut pas être bon en tout, l’important c’est de faire de notre mieux. Et je m’y applique, tous les jours.
Quoi qu’il en soit, lors de notre réunion de la veille, nous n’avions pas pu nous mettre d’accord. Les unes voulaient confectionner des cupcakes classiques pour être sûres de plaire, les autres préféraient qu’on montre de quoi on était capables en laissant parler notre imagination.
— Tout ce que je sais, c’est que nos cupcakes doivent être originaux, ai-je dit à Emma. Ces parents sont peut-être de futurs clients ! Pense au nombre d’anniversaires, de booms et de goûters qu’ils peuvent organiser… sans parler des mariages et des baptêmes.
— Je sais bien, a soupiré Emma. C’est d’ailleurs pour ça qu’on a fini par se disputer. Mia et Katie étaient vraiment en colère.
— Elles avaient l’air moins remontées, aujourd’hui. Heureusement que personne n’a abordé le sujet à table.
— N’empêche, il faudra prendre une décision bientôt…
— Oui. Ça n’arrangera rien d’attendre le dernier moment.
— Et si tu demandais à Katie et Mia ce qu’elles font ce week-end ?
— Bonne idée.
En vrai, je n’en avais pas du tout l’intention. Même si notre petit groupe est assez soudé, il y a deux clans : Mia et Katie d’un côté, Emma et moi de l’autre. Vu notre dispute de la veille, c’était hors de question que je sorte avec Katie et Mia sans Emma.
Dès que ma meilleure amie est partie, j’ai demandé à ma mère d’appeler mes grands-parents pour savoir si je pouvais aller les voir ce week-end-là.
Puis j’ai envoyé un mail aux Cupcake Girls pour leur proposer de nous réunir le dimanche d’après et de résoudre la question du dîner des parents d’élèves. D’accord, ça remettait la décision à plus tard. Mais au moins, la date était fixée !
 
Le jeudi matin est vite arrivé. Papy Jim devait venir me chercher à 9 heures. (Jim est le deuxième mari de mamie, mais puisque je n’ai connu que lui, je le considère comme mon vrai grand-père.)
Nous avions prévu de passer la soirée devant un film d’horreur en mangeant du pop-corn et des brownies au caramel, spécialité de ma grand-mère. Et le lendemain, nous devions nous promener autour de la ferme et rendre visite aux chatons qui venaient de naître dans la grange.
Le téléphone a sonné alors que je descendais l’escalier. Quand je suis arrivée dans la cuisine, ma mère semblait très inquiète ; elle serrait si fort le bord du comptoir qu’elle avait les articulations toutes blanches.
— Et comment se sent-elle ? Que dit le médecin ? questionnait-elle d’une voix hachée sans paraître noter ma présence.
J’ai laissé tomber mon sac par terre. Qui avait-elle au bout du fil ?
— Combien de temps vont-ils la garder ?
Un silence.
— Qu’est-ce que je peux faire pour t’aider ?
Dylan est entrée à son tour dans la cuisine et s’est arrêtée à côté de moi.
— Qui est-ce ? a-t-elle demandé à mi-voix.
Ma mère nous a regardées sans réagir.
— Bon, très bien. Je passerai vous voir en fin de matinée. Merci beaucoup, Jim. Embrasse-la très fort pour nous.
Nous nous sommes dévisagées avec horreur, Dylan et moi. Il était arrivé quelque chose à mamie !
Notre mère a raccroché et s’est laissée tomber lourdement sur une chaise.
— Maman ?
Elle a levé les yeux. Ils étaient remplis de larmes.
— Ne vous inquiétez pas, les filles. C’est juste le choc. Votre grand-mère a fait une chute dans l’escalier de la cave et s’est cogné la tête. Elle a été transportée à l’hôpital, mais elle n’a rien de grave.
— Oh !
— Vous savez comme mamie est maladroite, parfois, a poursuivi ma mère avec un sourire triste. Jim dit qu’elle a eu de la chance et qu’elle est entre de bonnes mains. Ils la gardent en observation pour la journée.
— Tu as dû avoir très peur, a compati Dylan en lui frottant le dos pour la réconforter.
Je m’en suis voulu de ne pas y avoir pensé.
— Pauvre mamie, ai-je soupiré. Tu vas aller la voir ?
— Jim dit que ce n’est pas la peine, mais je ne supporte pas l’idée de le savoir tout seul dans cet hôpital. Je vais travailler un peu ce matin, puis je filerai là-bas et je les raccompagnerai chez eux. Ne m’attendez pas ce soir, je passerai sans doute la nuit à la ferme. Oh, Alexou ! J’avais oublié que tu devais y aller aujourd’hui. Je suis vraiment navrée, ma chérie.
Elle s’est levée pour me serrer dans ses bras et j’ai enfoui mon visage contre son épaule.
— Ce n’est pas grave. Tu veux que je vienne avec toi à l’hôpital ?
Elle a reculé et m’a caressé les cheveux.
— Non, je préfère y aller seule. Et si tu demandais à papa de t’emmener au cinéma ce soir ?
Il ne me restait plus qu’à trouver comment occuper ma journée.
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Rencontre au centre commercial
Une journée peut paraître interminable quand on est seule, même si on a des tonnes de devoirs à faire.
J’ai commencé par le latin, puis j’ai résolu tous les exercices de maths de la semaine à venir. Ensuite, j’ai rédigé le brouillon de la rédaction à rendre dans huit jours, j’ai révisé mes cours d’histoire, j’ai fait les comptes du Cupcake Club, mis à jour notre site et envoyé un mail aux clients qui n’avaient toujours pas payé. À 11 h 45, j’avais terminé.
Comme j’avais déjà rangé ma chambre, j’ai regardé la télé pendant une heure pour me détendre. Puis je me suis fait un sandwich, j’ai plié le linge propre et je suis allée sur Internet jusqu’à 13 h 30.
J’ai pensé à appeler Mia et Katie, mais j’ai finalement renoncé : elles avaient prévu d’aller à New York durant le week-end, je ne savais plus quand exactement. Je ne voulais pas avoir l’air de m’incruster.
Je me sentais tellement seule que je me suis jetée sur le téléphone quand ma mère a appelé pour donner des nouvelles de ma grand-mère ; tout allait bien, heureusement. Je n’ai pas dit à maman que je m’ennuyais. Elle avait déjà assez de soucis comme ça.
Mon père aussi a appelé pour me prévenir qu’il serait à la maison vers 17 heures.
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